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U.E.	:	CLAQUER	LA	PORTE	OU	«	RENÉGOCIER	LES	TRAITÉS	»	?		
En	débattre	sans	tabou	!		

	

	

POUR	UN	«	INDÉPENDANTISME	»	PROGRESSISTE	ET	CONSÉQUENT 
Par	Georges	Gastaud,	secrétaire	national	du	PRCF,	auteur	de	«	Patriotisme	et	internationalisme	» 

 
La	tonalité	des	discours	de	 Jean-Luc	Mélenchon	sur	 l’UE	est	de	plus	en	plus	dénonciatrice,	et	c’est	heureux	 :	avec	de	 francs	accents	
républicains,	l’ex-candidat	Front	de	gauche	aux	présidentielles	de	2012	dénonce	la	domination	du	grand	capital,	de	Berlin	et	des	USA	sur	
l’UE	;	dans	la	dernière	période,	il	a	vigoureusement	pointé	le	lien	–	contrairement	aux	états-majors	du	PCF-PGE	et	de	la	CGT	!	–	entre	la	
loi	El	Khomri	et	le	diktat	que	Bruxelles	a	adressé	à	la	France	en	matière	de	dérégulation	du	marché	du	travail.	 
	 
Toutefois	 une	 différence	 de	 taille,	 dont	
doivent	 fraternellement	 débattre	 les	
forces	 progressistes,	 sépare	 la	 position	
claire	 du	 PRCF,	 que	 résume	
l’expression	quatre	 sorties	 (de	 l’euro,	 de	
l’UE,	 de	 l’OTAN	 et	 du	 capitalisme),	 du	
positionnement	 que	 défend	 jusqu’ici	
Jean-Luc	 Mélenchon.	 Disant	 cela	 nous	
n’avons	 pas	 principalement	 en	 vue	 les	
divergences	 traditionnelles	 qui	 opposent	
les	réformistes	aux	révolutionnaires	sur	la	
rupture	avec	le	capitalisme	:	il	serait	bien	
vain	 en	 effet	 de	 demander	 à	 J.-L.M.	 de	
devenir	subitement	marxiste-léniniste	en	
affirmant,	comme	le	PRCF	n’a	cessé	de	le	
faire,	qu’aucune	alternative	au	délitement	
de	 la	 nation	 ne	 peut	 durablement	
émerger	 «	 si	 l’on	 craint	 de	 marcher	 au	
socialisme	»	 (Lénine)	 :	 un	 socialisme	qui	
implique	toujours	la	conquête	du	pouvoir	
par	la	classe	ouvrière,	la	mise	hors	d’état	
de	 nuire	 du	 grand	 capital	 et	 des	 forces	
contre-révolutionnaires	et	 la	socialisation	
des	grands	moyens	de	production.		

Sur	 ce	 plan,	 le	 PRCF	 se	 tourne	 tout	
naturellement	 vers	 les	 forces	 vraiment	
communistes	 de	 notre	 pays	 où	 qu’elles	
militent,	vers	la	classe	ouvrière	et	vers	les	
syndicalistes	 «	 rouges	 »	 (Goodyear,	 Air	
France…)	qui	ont	compris	la	nature	100%	
régressive	 du	 turbo-capitalisme	 actuel	 :	
reconstruire	 un	 parti	 communiste	 de	
combat	 relève	 en	 effet	 de	 la	
responsabilité	des	militants	 franchement	
communistes	qui	doivent	 réapprendre	à	
militer	 ensemble,	 indépendamment	 du	
PCF	 dont	 la	 direction	 n’est	 plus	 qu’un	
satellite	de	l’UE	(qui	subventionne	le	PGE	
présidé	par	M.	 Laurent)	 et	 qu’une	 force	
d’appoint	 consentante	 du	 PS	 (cf	 la	

proposition	 ouvertement	 liquidatrice	 de	
Pierre	Laurent	qui	tend	à	dissoudre	ce	qui	
reste	 du	 PCF	 dans	 les	 «primaires	 »	
cambadéliennes**)…	 

Ne	 demandant	 pas	 plus	 au	 président-
fondateur	du	Parti	de	Gauche	de	devenir	
communiste	 que	 nous	 n’accepterions	
qu’il	 exigeât	 l’inverse	 de	 nous,	 nous	
l’interpellons	 donc	 très	 cordialement	 à	
propos	 de	 sa	 «	 sortie	 des	 traités	
européens	».		

A	 nos	 yeux	 cette	 proposition	 d’allure	
radicale	qui	 vise	 à	«	 refonder	»	 l’UE,	ne	
peut	ni	«	accrocher	»	la	classe	ouvrière	–	
force	 motrice	 incontournable	 d’une	
éventuelle	 rupture	 progressiste	 –	 ni	
fédérer	 notre	 peuple	 face	 à	 la	 tenaille	
mortifère	de	l’U.M.-Pen-S	ni	permettre,	si	
elle	était	mise	en	pratique	suite	à	l’accès	
au	pouvoir	d’une	vraie	gauche	populaire	
et	 patriotique,	 de	 consolider	 le	
changement	 et	 de	 contrer	 l’inévitable	
contre-offensive	 fascisante	 de	 la	 réacti

L’U.E. ATLANTIQUE : EN SORTIR AU PLUS TÔT POUR NE PAS « Y RESTER » ! 
	

Quelle	est	alors	la	proposition	stratégique	
portée	par	le	PRCF	?	Elle	part	d’une	idée	
simple	 qu’il	 est	 inutile	 d’être	 marxiste	
pour	partager	:	c’est	en	effet	Jean-Jacques	
Rousseau	 qui	 a	 démontré	 dans	
«	le	Contrat	 social	»		que	la	 souveraineté	
du	peuple	est	inaliénable,	qu’elle	s’affirme	
d’emblée	 dans	 toute	 sa	 force	 irruptive,	
qu’elle	 est	 «	 une	 et	 indivisible	 »…	 ou	
qu’elle	n’est	rien	!			
Sœur	 jumelle	 de	 la	 souveraineté	
populaire,	la	souveraineté	de	la	nation	ne	
se	négocie	pas	 :	elle	se	prend,	et	parfois,	
elle	s’arrache.	Sortir	de	l’UE,	de	l’euro,	de	
l’OTAN,	ces	trois	carcans	supranationaux	

et	 atlantiques	majeurs	 dont	 dérivent	 les	
autres	 carcans	 qui	 nous	 strangulent,	 ne	
saurait	donc,	dans	le	principe	même,	faire	
l’objet	d’une	négociation	;	le	simple	fait	de	
négocier	sur	ce	point	signifie	déjà	que	la	
France…	 n’existe	 pas,	 qu’elle	 dépend	
d’autrui	 pour…	 être	 indépendante	 et	
qu’elle	 se	 pense	 au	 mieux	 comme	 une	
province	 récalcitrante	 de	 l’Empire	
européen	en	passe	de	se	fondre	dans	l’	«	
Union	 transatlantique	 »	 ;	 en	 clair,	 que	
feue	 la	 République	 française	 que	 fonda	
Robespierre	et	que	refonda	le	CNR,	n’est	
plus	qu’un	pays	mineur	dénué	de	dignité	
nationale.		

En	 réalité,	 on	 ne	 peut	 pas	 plus	 être	 «	
semi-indépendant	 »	 qu’on	 ne	 saurait	 se	
dire	demi-vierge…	Proclamer	au	contraire	
que	«	le	peuple	souverain	s’avance	»	sans	
demander	 ni	 quémander,	 à	 l’image	 de	
la	Marianne	de	 Delacroix	 entraînant	
l’ouvrier,	 l’intellectuel	 et	 le	 Gavroche	 en	
armes,	 c’est	 prendre	 pleinement	 au	
sérieux	 l’insoumission,	 l’insubordination,	
en	 un	 mot	 l’indépendance	 politique	 du	
peuple	 et	 de	 ses	 composantes	
combatives	:	travailleurs	salariés	en	lutte,	
intellectuels	 progressistes,	 jeunesse	
rebelle,	 mais	 aussi	 les	 paysans	 et	 les	
artisans	 et	 tous	 ceux	 qui	 rallient	 les	

	



emblèmes	conjoints	du	drapeau	tricolore	
et	 de	 l’écarlate	 bonnet	 phrygien.	
Annoncer	ici	 et	 maintenant	que	 l’on	 est	
prêt	à	claquer	la	porte	de	l’UE	atlantique	
et	 de	 la	 funeste	 zone	 euro-mark,	 c’est	
appeler	les	forces	du	travail	et	du	progrès	

au	 combat	 sans	 merci,	 c’est	 prohiber	
d’avance	les	palinodies	d’un	Tsipras	et	les	
«	 NO	 Podemos	 »	 à	 répétition	 d’un	
Iglesias,	c’est	renoncer	pour	l’avenir,	non	
pas	 au	 noble	 engagement	 écologique,	
mais	aux	alliances	évanescentes	avec	 les	

euro-fédéralistes	 «	 verts	 »	 ;	 c’est	 aussi	
couper	 court	 au	 sempiternel	 rabattage	
vers	 le	PS	hollando-maastrichtien	 cher	 à	
un	 état-major	 PCF	uniquement	 affairé	 à	
sauver	 son	 groupe	 parlementaire	 en	
cautionnant	la	primaire	socialiste...	 

	 

DE L’EURO-RENÉGOCIATION À L’ENLISEMENT ASSURÉ 
 

Supposons	à	l’inverse	qu’une	fois	élu,	le	
président	 des	 «	 Français	 insoumis	 »	
engage	 une	 sortie	 des	 traités	
européens,	MAIS	PAS	de	l’euro,	de	l’UE	
et	de	l’OTAN,	bref,	qu’il	propose	de	fait	
la	 «	 renégociation	 des	 traités	 »	
européens	 dans	 le	 cadre	 de	 l’UE	 et	
d’une	concertation	avec	les	26	pays	(en	
réalité,	 avec	 l’arrogante	 «	 République	
de	 Berlin	 »).	 Le	 voilà	 aussitôt	 pour	 de	
longs	mois	à	la	merci	des	tenanciers	de	
l’euro,	 donc	 dans	 l’incapacité	 de	
décider	 vraiment	 du	 budget	 national	
toujours	soumis	de	fait	à	la	supervision	
de	 la	BCE	 (c’est-à-dire	d’A.	Merkel).	 Le	
voilà	 menacé	 d’être	 à	 tout	 moment	
entraîné	 dans	 les	 aventures	
belliqueuses	 de	 l’OTAN	 (que	 le	 futur	
impérialiste	 en	 chef	 se	nomme	Trump	
ou	Clinton…).	Le	voilà	dans	 l’incapacité	
de	 stopper	 aux	 frontières	 les	 capitaux	
et	 les	 grandes	 fortunes	 parachevant	
leur	migration	au	Panama.	Le	voilà	sans	
outil	monétaire	national	lui	permettant	
de	 stopper	 le	 remboursement	 de	 la	 «	
dette	 souveraine	 »	 (sic)	 aux	 marchés	
usuriers.	Car	pour	tout	cela,	 il	 faut	des	
instruments	 NATIONAUX	 (politiques,						
économiques,	 militaires,	 diploma	
tiques…),	chacun	comprenant	qu’il	vaut	
mieux	 partir	 à	 la	 guerre	 armé	 que	
s’armer	 à	 l’issue	 de	 la	 bataille...	
Impuissance	 aussi	 à	 (re-)nationaliser	

franchement	 –	 sans	 indemnités	 pour	
les	 gros	 actionnaires	 pillards	 !	 –	 les	
secteurs	 stratégiques	 de	 l’économie,	
banque,	 énergie,	 grande	 industrie,	
grande	 distribution,	 infrastructures,	 et	
d’interdire	 les	 délocalisations	 qui,	
évidemment,	 s’accélèreraient	 du	 jour	
au	 lendemain	 ;	 impossible	 même	 de	
protéger	 notre	 langue	 envahie	 par	 le	
tout-anglais	«	transatlantique	»	:	car,	en	
vertu	 du	 «	 marché	 unique,	 toute	
mesure	 nationale	 de	 protection	
linguistique	 ou	 culturelle	 déclenchera	
les	 plaintes	 du	 grand	 patronat	 auprès	
des	instances	supranationales	avec	à	la	
clé	 d’énormes	 amendes	 européennes	
frappant	 la	 «	 VIème	 République	
française»	auto-garrotée.		 
Et	 surtout,	 voilà	 le	 pouvoir	 patriotico-
progressiste	 fraichement	 élu,	 après	

plusieurs	mois	de	«	renégociation	»	des	
traités	(si	renégociation	il	y	a	!),	non	pas	
en	 train	d’agir	pour	«	 changer	 la	 vie	»	
des	millions	de	Français	qui	vivent	mal,	
mais	 en	 passe	 d’organiser…	 un	
référendum	sur	le	résultat	de	la	«	négo	
»,	 avec,	 en	 fait	 de	 transformation	
sociale…	 une	 nouvelle	 campagne	
électorale	 sur	 les	 bras	 :	 formellement	
parlant,	 c’est	 déjà	 ce	 que	 Cameron	 se	
propose	de	 faire	 chez	 lui	 sur	 les	bases	
de	 droite,	 voire	 ce	 que	 –	 au	 service	
d’une	 politique	 ultraréactionnaire	
diamétralement	 opposée	 à	 celle	 que	
porte	 J.-L.	Mélenchon	 –	 a	 récemment	
proposé	 Mlle	 Marion	 Le	 Pen	 à	 la	
matinale	de	France-Inter.	Rappelons	en	
outre	 que	 le	 29	 mai	 2005,	 le	 peuple	
français	 a	 dit	non	 à	 la	 constitution	
supranationale	et	 non	 pas	 «	
renégociation	des	 traités	 fondateurs	».	
Loin	 de	 reconstituer	 la	 très	 mortifère	
UE	 sur	 d’improbables	 bases	
progressistes,	 la	 sortie	 franche	 de	 l’UE	
que	 porte	 le	 PRCF	 appellerait	 tout	 au	
contraire	à	reconstituer	vraiment,	à	l’air	
libre,	la	nation	républicaine	une,	laïque,	
indivisible	et	sociale	:	rien	qui	ne	doive	
effaroucher	un	partisan	conséquent	de	
la	6ème	République	!	 
	

Lire	la	suite	sur	Initiative	Communiste

 
----------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

	

POUR	UN	GRAND	PREMIER	MAI	2016	!	
	
		
	

VIVE	LA	SOLIDARITÉ	DE	CLASSE	NATIONALE	ET	INTERNATIONALE	CONTRE	LE	CAPITAL	!	
	
Le	PRCF	souhaite	une	combative	journée	de	lutte	et	de	
fête	 aux	 travailleuses	 et	 aux	 travailleurs	 de	 France	 et	
d’ailleurs,	 qu’ils	 travaillent	 dans	 le	 privé	 ou	 dans	 les	
services	publics,	qu’ils	soient	actifs	ou	chômeurs,	retraités	
ou	en	formation	initiale,	français	ou	immigrés.	

Alors	que,	pour	humilier	 le	mouvement	ouvrier,	 certains	
Etats	 de	 l’UE	 ont	 supprimé	 le	 Premier	 Mai	 férié	
(Angleterre	 de	 Thatcher,	 Pologne	 anticommuniste,	 etc.),	

alors	 que	 partout,	 France,	 mais	 aussi	 Grèce,	 Espagne,	
Portugal,	 Italie,	 le	 capital	 monte	 à	 l’assaut	 contre	 les	
acquis	des	travailleurs,	alors	que	l’impérialisme	déstabilise	
des	 pays	 entiers,	 du	 Proche-Orient	 à	 l’Amérique	 latine	
(Venezuela,	Brésil,	Argentine…)	et	de	l’Ukraine	à	l’Afrique	
(Libye,	Mali…),	alors	que	 l’extrême	droite	et	 les	néonazis	
se	font	de	nouveau	menaçants	en	Europe	sous	l’impact	de	
l’euro-austérité	 et	 de	 la	 criminalisation	 du	 communisme	
(interdiction	 du	 PC	 ukrainien,	 travaux	 forcés	 contre	 des	

	



dirigeants	communistes	polonais…),	alors	que	Hollande	ne	
sait	plus	quoi	faire	pour	satisfaire	le	MEDEF,	l’UE,	Obama	
et	Merkel,	tous	les	travailleurs	conscients,	et	en	premier	
lieu,	les	communistes,	se	doivent	d’être	dans	la	rue	avec	
leur	frères	de	classe	ce	1er	mai	2016.	

En	 France,	 l’affrontement	 de	 classes	 se	
poursuit	pour	le	retrait	de	la	loi	El	Khomri	;	
un	 bras	 de	 fer	 s’engage	 à	 la	 SNCF	 pour	
sauver	 le	 statut	 et	 l’entreprise	 publique	;	
des	 lycéens	 et	 des	 étudiants	 courageux	
bloquent	 leur	 établissement	 malgré	 la	
répression	;	 fer	 de	 lance	 du	 combat	
ouvrier,	 les	Goodyear,	mais	aussi	 le	Front	
syndical	 de	 classe	 et	 une	 multitude	 de	
syndicats	 CGT	 appellent	 à	 revenir	 aux	
principes	 victorieux	 du	 syndicalisme	 de	
classe	et	de	masse,	 le	choix	est	plus	que	
jamais	 pour	 notre	 classe	 de	 perdre	
séparément	 ou	 successivement	 ou	 bien	
de	 construire	 une	 grande	 manifestation	 de	 combat	
appelant	à	 la	grève	 inter-pro	 reconductible	 contre	 la	 loi	
«	travail	»	 mais	 aussi	 contre	 l’ensemble	 des	 contre-
réformes	maastrichtiennes.	

Pour	 cela,	 il	 faut	 cesser	 de	 rêver	 d’une	 introuvable	
«	Europe	 sociale	»	 telle	 que	 nous	 la	 vendent	
mensongèrement	 le	 Parti	 de	 la	 Gauche	 Européenne,	 la	
Confédération	Européenne	des	Syndicats	et	 les	dirigeants	
des	organisations	françaises	qui	leur	sont	respectivement	
affiliées.	Car	l’euro,	l’UE,	sont	conçus	de	A	à	Z	pour	casser	
les	 droits	 ouvriers,	 les	 souverainetés	 nationales,	
soumettre	les	peuples	de	l’Europe	du	sud,	de	l’Europe	de	
l’est,	substituer	aux	 langues	nationales	 le	«	tout-anglais	»	
transatlantique,	 menacer	 la	 Russie	 et	 l’Afrique.	 Déjà,	 à	
l’appel	du	PRCF,	près	de	3000	personnes	ont	signé	l’appel-
pétition	 pour	 un	 référendum	 permettant	 au	 peuple	
d’exiger	que	la	France	sorte	de	la	dictatoriale	UE	et	de	la	
ruineuse	zone	euro	!	Exigeons	aussi	que	 la	France	sorte	
de	l’OTAN,	cette	machine	de	guerre	contre	les	peuples	et	
la	paix	mondiale	!	

Il	 faut	 aussi	 tendre	 la	main,	 sur	 nos	 bases	 progressistes,	
aux	paysans,	aux	artisans,	à	 tous	ceux	que	brutalisent	et	
précarisent	l’UE	du	grand	capital	pour	construire	un	large	
Front	 Antifasciste,	 Patriotique,	 Populaire	 et	 Ecologique	
capable	de	reconstruire	notre	pays	et	de	l’orienter	vers	la	
rupture	avec	la	domination	du	capital	monopoliste	!	

C’et	à	quoi	travaille	le	PRCF	pour	reconstruire,	avec	tous	

les	 vrais	 communistes,	 un	 authentique	 P.C.	 de	 combat	
qui	fera	revivre	la	lutte	trahie	pour	le	socialisme	;	

Dans	le	monde,	soutien	à	tous	les	peuples	en	lutte	contre	
le	 capitalisme,	 l’impérialisme,	 la	 fascisation,	 l’intégrisme	

religieux,	pour	le	progrès	social,	la	paix,	la	
démocratie,	 pour	 l’égalité	 homme-
femme,	 pour	 la	 défense	 de	
l’environnement	 contre	 le	 tout-profit,	
pour	 le	 droit	 pour	 chaque	 peuple	 de	
construire	le	socialisme	!	

Solidarité	avec	le	peuple	cubain	et	avec	
son	 Parti	 communiste,	 avec	 le	 peuple	
palestinien	 en	 lutte	permanente	 contre	
l’oppression	 coloniale	 d’Israël,	 avec	 les	
Kurdes	 pourchassés	 en	 Turquie,	 avec	
tous	 les	 peuples	 du	 Proche-Orient	 et	
d’Afrique	 en	 proie	 aux	 ingérences	 de	
l’impérialisme	 qui,	 avec	 l’aide	 des	
pétromonarchies	 et	 de	 leurs	 protégés	

fanatiques,	ont	jeté	des	millions	d’hommes	sur	les	routes	
de	l’exil	et	souvent,	de	la	mort.	Plus	que	jamais	associons	
le	 combat	 internationaliste	 pour	 le	 droit	 de	 chacun	 à	
vivre,	 travailler,	 décider	 au	 pays,	 à	 la	 défense	 du	 droit	
souverain	de	chaque	peuple	à	décider	de	son	avenir	!	

Combattons	 la	 répression	 anticommuniste	 et	 le	 fascisme	
résurgent	en	Pologne,	dans	les	pays	baltes,	en	Hongrie	et	en	
Ukraine,	 avec	 le	 soutien	 honteux	 de	 l’UE/OTAN,	 et	
soutenons	 les	mineurs	du	Donbass	qui	 font	de	nouveau	
flotter	 les	emblèmes	ouvriers	et	paysans	 sur	Donetsk	 et	
Lugansk.	

Refusons	 le	 Traité	 Transatlantique	 qui	 écrasera	 ce	 qui	
subsiste	du	produire	en	France	et	portera	le	coup	de	grâce	
à	la	langue	française,	déjà	en	passe	d’être	submergée	par	
le	tout-anglais	impérial	cher	au	patronat	!	

Bas	 les	 pattes	 à	 l’impérialisme	 américain	 en	 Corée,	
défendons	le	droit	du	peuple	coréen	à	la	paix,	au	dialogue	
et	à	la	réunification,	s’il	en	décide	ainsi	!	

Alors	 que	 dans	 un	 émouvant	 et	 ultime	 discours	 aux	
communistes	 cubains,	 le	 camarade	Fidel	Castro	 vient	de	
rappeler,	 le	 caractère	 exterministe	 de	 l’impérialisme	
contemporain	 et	 la	 nécessité	 vitale	 du	 socialisme	 et	 du	
communisme	pour	le	monde,	elle	est	de	plus	en	plus	juste	
la	 devise	 de	 Marx	 et	 d’Engels	 complétée	 par	
l’Internationale	communiste	:	

	
«	Prolétaires	de	tous	les	pays,	peuples	opprimés	du	monde,	unissez-vous	»	!	

		

Pour	 le	 PRCF,	 Georges	 Gastaud,	 secrétaire	 national,	 Antoine	 Manessis,	 responsable	 international,	 Jo	
Hernandez,	responsable	Luttes,	Gilliatt	de	Staërck,	responsable	JRCF.	
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POUR UNE VIGOUREUSE CONTRE-OFFENSIVE DES TRAVAILLEURS  
 ET DU CAMP PROGRESSISTE 

    
	

Motion	du	C.C.	du	P.R.C.F.,	le	13	mars	2016	
	

	
	
Trop	 c’est	 trop	 et	 le	 monde	 du	 travail,	
ouvriers	CGT	réprimés	et	injuriés	par	Valls,	
salariés	 sur-précarisés	 par	 la	 contre-
réforme	El	Khomri	(=	traduction	française	
de	la	directive	européenne	sur	le	marché	
du	 travail),	 fonctionnaires	 insultés	 par	 la	
droite	et	mis	dans	l’incapacité	de	remplir	
leurs	 missions	 par	 l’euro-austérité,	
enseignants	 refusant	 la	 contre-réforme	
du	 collège,	 étudiants	mobilisés	 contre	 la	
précarité	universelle,	artisans	«	explosés	»	
par	 l’ubérisation	 néolibérale,	 agriculteurs	
déstabilisés	 par	 la	 «	concurrence	 libre	 et	
non	faussée	»	de	Maastricht,	tous	en	ont	
ras-le-bol,	avec	leurs	motivations	propres,	
de	 ce	 gouvernement	 de	 renégats		 qui	
trahit	 sa	base	populaire,	 installe	un	Etat-
policier,	rampe	devant	Berlin,	s’aligne	sur	
l’OTAN	 et	 ouvre	 un	 boulevard	 aux	
surenchères	fascisantes	et	thatchériennes	
de	la	droite	et	de	l’extrême	droite.		
Imaginons	 ce	 que	 pourrait	 faire	 dans	 un	
tel	climat	social	un	vrai	parti	communiste	
qui	 n’eût	 pas	 renié	 le	 drapeau	 rouge	
frappé	de	la	faucille	et	du	marteau	!		
Oui,	il	est	urgent	de	reconstruire	un	parti	
d’avant-garde	:	
-          un	parti	 fédérant	 les	 luttes	 sur	 la	
base	 d’une	 analyse	marxiste-léniniste	 de	
la	société,		
-          un	 parti	 ancré	 prioritairement	
dans	les	entreprises	et	dans	les	quartiers,		
-          un	 parti	 construisant	 autour	 du	
mouvement	 ouvrier	 un	 large	 Front	
Antifasciste,	 Patriotique,	 Populaire	 et	

Ecologique	(F.R.A.P.P.E.	!),		
-          un	parti	 indépendant	du	PS	et	de	
l’Europe,	 appelant	 la	 France	 à	 sortir	 de	
l’euro,	de	l’UE	et	de	l’OTAN	pour	rompre	
avec	 le	 système	 capitaliste	 prédateur,	
pour	activer	l’Europe	des	luttes,	élargir	les	
coopérations	 internationales	 à	 tous	 les	
pays	et	rouvrir	au	peuple	de	France	la	voie	
de	la	révolution	socialiste!	
C’est	 pourquoi,	 si	 censurés	 qu’ils	 soient	
par	 les	 médias,	 y	 compris	 par	 les	
prétendus	 journaux	 «	de	 gauche	»,	 les	
militants	 franchement	 communistes	 du	
PRCF	 interpellent	 les	 combatifs	
travailleurs	 de	Goodyear	 et	 d’Air-France,	
les	 salariés	 et	 les	 étudiants	 en	 révolte	
contre	 la	 loi	 El-	 Khomri,	 les	 éleveurs	
soulevés	contre	Hollande	et	Bruxelles,	en	
soumettant	 au	 débat	 populaire	 des	
propositions	 que	 tous	 les	 communistes	
véritable	 devraient,	tout	 esprit	 de	
boutique	 mis	 de	 côté,	 porter	
solidairement	:	
		
•         Bien	entendu,	les	progressistes	qui	
se	respectent	soutiendront	les	manifs	des	
9	et	31	mars	2016	et	ils	défileront	avec	les	
Goodyear	le	1er	mai.	Mais	il	faut	aller	plus	
loin	 pour	 fédérer	 le	 tous	 ensemble	 en	
même	temps	jusqu’à	la	victoire	:	d’abord,	
il	 faut	 rompre	 le	 dialogue	 piégé	 avec	 l’	
«	agent	 orange	»	 du	 MEDEF	 et	 de	
Bruxelles,	 c’est-à-dire	 avec	 les	 directions	
de	 l’UNSA	 et	 de	 la	 CFDT,	 car	 on	 ne	
négocie	 pas	 les	 régressions,	 on	 les	
combat	!	 Le	 PRCF	 avance	 également	
l’idée	 d’une	Manifestation	 nationale	 de	
combat	 contre	 l’ensemble	 des	
régressions,	d’un	débat	 très	 large	 sur	 la	
nécessité	 de	 la	 grève	
interprofessionnelle	 	reconductible	 à	
l’initiative	 des	 secteurs	 ouvriers	 en	 lutte.	
Ne	 tolérons	 plus	 l’antienne	 des	 états-
majors	défaitistes	qui	 rabâchent	que	«	la	
grève	 générale	 ne	 se	 décrète	 pas	».	 Elle	

ne	 se	 décrète	 pas,	 certes,	 mais	 elle	 se	
construit	en	 travaillant	 sur	 tous	 les	
terrains	à	 la	convergence	des	 luttes	!	Les	
courageux	ouvriers	CGT	qui	«	tombent	la	
chemise	»	 des	 chasseurs	 de	 têtes	
patronaux	 ont	 au	 moins	 autant	 de	
légitimité	pour	appeler	au	sursaut	général	
des	 travailleurs	 que	 les	 états-majors	
confédéraux	 qui	 nous	 promènent	 de	
défaite	 en	 déroute	 depuis	 plus	 de	 vingt	
ans	!	C’est	par	le	dialogue	et	l’action	«	en	
bas	»	 que	 se	 reconstruit	 le	 syndicalisme	
de	classe	sur	la	base	les	fondamentaux	de	
combat	 victorieux	 qui	 furent	 longtemps	
ceux	de	la	grande	CGT	!	
		
•         Assez	 de	 baratin	 sur	 «	l’Europe	
sociale	»	 alors	 que	 les	 mauvais	 coups	
(blocage	 des	 salaires,	 casse	 des	 retraites	
par	 répartition,	 des	 statuts,	 du	 Code	 du	
travail,	 des	 conventions	 de	 branche,	 des	
indemnités	chômage,	du	logement	social,	
etc.)	 sont	 orchestrés	 par	 Bruxelles	 à	
l’échelle	 du	 sous-continent	:	 propageons	
l’Appel-pétition	 national	 exigeant	 un	
référendum	 pour	 le	 peuple	 français	
puisse	 dire	 non	 à	 l’euro	 et	 à	 l’UE	!	 En	
associant	 le	 drapeau	 rouge	 des	
travailleurs	 au	 drapeau	 tricolore	 de	 la	
Nation,	militons	pour	que	la	France	sorte	
à	 temps	 de	 l’euro,	 de	 l’UE	 et	 de	 l’OTAN	
afin	de	 rompre	avec	 le	capitalisme	et	de	
relancer	la	perspective	du	socialisme	pour	
notre	 pays	!	 Secouons	 aussi	 la	 tutelle	
«	euro-constructive	»	 du	 Parti	 de	 la	
Gauche	 Européenne,	 présidé	 par	 Pierre	
Laurent,	 et	 de	 la	 Confédération	
Européenne	 des	 Syndicats	 (C.E.S.),	 ces	
deux	 courroies	 de	 transmission	
grassement	 subventionnées	 par	
Bruxelles	!			
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Pierre	Pranchère	et	l’Amiral	Michel	Debray	appellent	les	parlementaires		
à	refuser	la	réintégration	totale	de	la	France	dans	l’OTAN	et	à	sortir	de	l’OTAN	

	

	
Le	président	de	 la	République,	bafouant	
les	principes	établis	au	nom	de	la	France,	
de	 1958	 à	 1966	 pour	 sa	 sortie	 de	 du	
commandement	 intégré	 de	 l’OTAN,	 a	
soumis	 au	 conseil	 des	 ministres	 du	 4	

janvier	 2016	 un	 projet	 de	 loi	 qui	
autoriserait	 le	 retour	 sur	 notre	 sol	 de	
forces	 militaires	 étrangères	 sur	 décision	
des	 Etats-Unis,	 véritable	 maître	 de	
l’OTAN.	

Le	général	de	Gaulle	dès	son	accession	à	
la	présidence	de	la	République	en	janvier	
1959	a	multiplié	les	démarches	et	pris	les	
décisions	afin	que	la	France	rétablisse	sa	



souveraineté	et	son	indépendance,	ce	qui	
fut	réalisé	en	mars	1966.	
Le	 texte	 prévoit,	 s’il	 est	 adopté	 par	 le	
parlement,	 l’adhésion	de	 la	 France	 à	 un	
protocole	datant	de	1952	qui	définissait	«	
le	 cadre	 juridique	du	 stationnement	des	
quartiers	généraux	de	l’OTAN	et	de	leurs	
personnels	 au	 sein	 des	 pays	 de	
l’alliance	».	
Ce	 protocole	 de	 1952	 induisait	 la	
présence	 de	 28000	militaires	 américains	
qui	paradaient	sur	notre	sol	21	ans	après	
la	fin	de	la	Seconde	Guerre	Mondiale.	Ils	
occupaient	 principalement	 des	 bases	
aériennes,	 comme	 à	 Déols	 près	 de	
Châteauroux,	 tout	 en	 narguant	 les	
autorités	et	la	population.	

Dans	 cette	 période	 où	 l’impérialisme	
américain	 avait	 déjà	 fait	 de	 l’OTAN	 son	
arme	 de	 guerre,	 le	 président	 de	 Gaulle	
développa	sa	politique	étrangère	selon	les	
principes	 de	 souveraineté	 et	
d’indépendance	qu’il	avait	mis	en	œuvre.	

Nous	avons	évoqué	en	commémorant	en	
2013	 le	 70ème	 anniversaire	 de	 la	 victoire	
de	l’armée	soviétique	à	Stalingrad,	qui	fut	
le	tournant	décisif	de	 la	Seconde	Guerre	
Mondiale,	la	visite	du	général	de	Gaulle	à	
Moscou	 du	 20	 au	 30	 juin	 1966.	 Ce	

dernier,	se	souvenant	de	1944	où	il	avait	
vu	 la	 grande	 Russie	 «…	tendue	 dans	
l’esprit	 guerrier	 qui	 allait	 assurer	 sa	
victoire	et,	pour	une	très	large	part,	celle	
de	 la	France	et	de	ses	alliés	»,	clôtura	sa	
visite	 par	 la	 signature	 d’une	 déclaration	
bilatérale	 qui	 donna	 une	 impulsion	
considérable	 à	 une	 coopération	
multiforme,	 le	 domaine	 spatial	 en	
témoigne	encore.	

Le	 1er	 septembre	 1966,	 le	 président	 de	
Gaulle	 prononça	 un	 discours	 à	 Phnom	
Penh	 au	 Cambodge	 en	 présence	 de	
100	000	 personnes.	 L’impérialisme	
américain	 installé	au	Vietnam	du	 sud	 se	
distinguait	 par	 l’utilisation	 massive	 du	
napalm	 et	 les	 bombardements	 aériens,	
c’est	ce	que	mettait	en	cause	le	président	
français	 en	 ces	 termes	:	 l’escalade	
américaine	«	de	plus	en	plus	étendue	en	
Asie,	de	plus	en	plus	proche	de	la	Chine,	
de	plus	en	plus	provocante	à	 l’égard	de	
l’Union	 Soviétique,	 de	 plus	 en	 plus	
réprouvée	 par	 nombre	 de	 peuples	
d’Europe,	 d’Afrique,	 d’Amérique	 latine,	
et,	en	fin	de	compte	menaçante	pour	 la	
paix	du	monde	».	

La	réintégration	en	décembre	1995	de	la	
France	 au	 comité	militaire	 et	 au	 conseil	

des	ministres	de	l’OTAN	fut	qualifiée	par	
l’historien	 Paul-Marie	 de	 la	 Gorce	 de	
«	retour	 honteux	 de	 la	 France	 dans	
l’OTAN	».	 La	 réintégration	 fut	complétée	
en	 2009	 sous	 la	 présidence	 de	 Sarkozy,	
ramenant	 la	 France	 à	 la	 situation	
antérieure	à	1966.	

	
La	 décision	 de	 Hollande	 de	 démolir	
l’œuvre	de	De	Gaulle	en	ce	domaine,	tout	
comme	 la	 mission	 impérative	 qu’il	 a	
donnée	 à	 son	 gouvernement	 Valls-
Macron	de	déclencher	une	guerre	totale	
contre	 ce	 qu’il	 reste	 des	 conquêtes	
sociales	 et	 démocratiques	 émanant	 du	
Front	populaire	et	des	fondamentaux	du	
programme	 du	 Conseil	 National	 de	 la	
Résistance,	 illustre	 le	 caractère	 ultra	
réactionnaire	 d’une	 politique	 social-
impérialiste.	
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POUR	UNE	CGT	COMBATIVE		
Pour	que	la	«	loi	travail	»	soit	jetée	à	la	poubelle,	pour	défendre	les	libertés	syndicales	et	vaincre	le	capital	!	

	

	 				
	 							Bagneux	le	21	mars	2016	

	

	

	
La	Commission	Luttes/entreprises	du	PRCF	
vient	d'analyser	l'intervention	du	secrétaire	
général	de	la	CGT,	Philippe	MARTINEZ,	lors	
de	 la	 réunion	 du	 Comité	 Confédéral	
National	 (CCN).	 Nous	 retenons	 de	 cette	
intervention,	que	pour	le	secrétaire	général	
de	la	CGT	:		
-	 «	Il	 faut	 retravailler	 les	 documents	 et	 le	
contenu	 de	 la	 loi	»,	 alors	 que	 70	%	 de	 la	
population	demandent	l'abandon	de	cette	
loi.	
-	Que	Philippe	MARTINEZ	s'inscrit	dans	 la	
continuité	 de	 son	 prédécesseur	 Thierry	
LEPAON	 en	 ce	 qui	 concerne	 le	 prétendu	
«syndicalisme	 rassemblé»,	 c’est-à-dire	 la	
renonciation	au	syndicalisme	de	classe	au	
profit	 d’un	 «compagnonnage»	 avec	 la	
CFDT,	cette	antenne	de	l’UE	et	du	MEDEF.	

-	Qu'il	 se	 place	 dans	 la	 perspective	 de	 la	
défaite	concernant	la	«loi	travail»	MEDEF,	
Valls,	Macron,	El	Khomri	et	UE	en	déclarant	
«même	si	on	n'obtient	pas	le	retrait	de	la	loi	
travail,	 la	 question	 de	 la	 transformation	
sociale	de	la	société,	elle,	restera	posée».	
-	 qu’il	 ne	 dit	 pas	 un	 mot	 sur	 l’origine	
profonde	des	mauvais	coups	permanents	
portés	 contre	 les	 travailleurs,	 à	 savoir	 la	
«construction	 européenne»	 (la	 loi	 El	
Khomri	elle-même	n’est	rien	d’autre	que	la	
transposition	 en	 droit	 français	 des	
sommations	 de	 la	 Commission	
européenne	sur	la	dérégulation	du	marché	
du	 travail	 en	 France,	 Cf	 les	 lettres	 de	
cadrage	 de	 Moscovici	 adressées	 –	 en	
anglais	–	à	M.	Sapin.	
Alors	 que	 des	 centaines	 de	 milliers	 de	
travailleurs	 et	 de	 jeunes	 sont	 descendus	
dans	la	rue	les	9	et	17	mars,	la	CGT	ne	met	
pas	l'action	revendicative	à	la	hauteur	des	
attaques	du	gouvernement,	du	MEDEF	et	

de	 l'UE	 au	 contraire,	 elle	 poursuit	 depuis	
1995	 sa	 stratégie	 de	 syndicalisme	
rassemblé	 au	 sein	 de	 la	 CES	 véritable	
courroie	de	transmission	de	l'UE.	Stratégie	
qui	entraîne	la	classe	ouvrière	de	défaite	en	
défaite	comme	en	2003,	2007,	2010.	
Par	conséquence,	en	plus	des	travailleurs,	
c'est	 tout	 l'avenir	 de	 la	 France	 et	 de	 sa	
jeunesse	 qui	 vont	 être	 passés	 au	 pilori	
comme	 bons	 nombres	 d'acquis	 obtenus	
par	le	sang	de	nos	aînés	et	le	CNR!	
Il	 faut	 en	 finir	 avec	 le	 syndicalisme	
rassemblé	 et	 de	 partenariat	 social	 de	
collaboration!	 Il	 faut	 revenir	 aux	 grands	
principes	gagnants	du	syndicalisme	de	lutte	
de	classe	et	de	masse,	réel	porteur	d'espoir	
et	 d'acquis	 revendicatifs	 de	 haut	 niveau	
pour	 tout	 le	peuple	de	France	qui	est	en	
opposition	 à	 la	 politique	 développée	 par	
l'UE!	
	

Lire	la	suite	sur	Initiative	Communiste
	

			

	



	

TOUS	ENSEMBLE	CONTRE	LA	LOI	EL	KHOMRI	!	
	

	
Appel	des	Jeunes	pour	la	Renaissance	Communiste	en	France	(JRCF)	

	
	

La	dernière	ligne	droite	du	quinquennat	de	François	
Hollande	 (ou	de	 la	droite	 complexée),	 engagée	par	
l’annonce	 de	 la	 loi	 El	 Kohmri	 («	loi	 Travail	»-sic	!)	
annonce	 une	 attaque	 sans	 précédent	 contre	 les	
travailleurs,	 les	 apprentis,	 les	 stagiaires	 et	 les	
chômeurs,	des	plus	jeunes	aux	plus	anciens.	

Sous	les	ordres	de	l'UE,	les	différentes	contre-réformes	ultra-
libérales	 du	 gouvernement	 PS	 et	 de	 sa	 loi	 «Travail»	
ramèneront,	 de	 façon	 tout	 à	 fait	 légale,	 le	 salariat	 au	 siècle	
dernier...		

Non,	 nous	 ne	 serons	 pas	 de	 la	 chair	 à	 patron	 !	 C’est	 tous	
ensemble	 et	 dans	 la	 rue	 que	 nous	 allons	 défendre	 notre	
avenir	!	
	

La	 jeunesse	 l'a	 montré,	 elle	 sait	 toujours	 se	
mobiliser.	Désormais	il	nous	faut	nous	organiser	
et	 ne	 pas	 laisser	 retomber	 la	 revendication	 de	
justice	 sociale	 qui	 déferle	 aujourd'hui	 sur	 la	
France	!	

Rebâtissons	 nos	 organisations	 de	 classe	 et	 de	 combat	 dont	
nous	avons	besoin	!	

Jeunes	 ouvriers	 et	 paysans,	 étudiants	 ou	 chômeurs,	
syndicalistes	de	classe,	nous	t'invitons	à	construire	avec	nous	
le	 «	tous	 ensemble	 et	 en	 même	 temps	»	 nécessaire	 à	 nos	
revendications	qui	vont	bien	au-delà	de	la	simple	défense	du	
code	du	travail	dans	son	état	actuel.	

Unissons	nous	dans	la	lutte.	Brisons	nos	chaînes.		
Faisons	renaître	l’espoir	!	

		

Jeunes	pour	la	Renaissance	Communiste	en	France	–	le	26/03/2016	
http://www.initiative-communiste.fr/	jrcf.orga@gmail.com	http://www.initiative-communiste.fr/jrcf/	
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JOURNÉE	MONDIALE	DE	SOLIDARITÉ	AVEC	LE	VENEZUELA	
	
	

Paris	19	avril	2016,	Fontaine	des	Innocents	
Communiqué unitaire – signé par le Pôle de Renaissance Communiste en France 

 
Face à la menace impérialiste : Solidarité avec le Venezuela 

 
Nous,	 les	 mouvements	 sociaux,	 partis	
politiques,	 citoyens	 d´Europe	 et	
d´Amérique	 latine	qui	vivons	en	France	
et	accompagnons	le	projet	progressiste	
bolivarien	 qui	 a	 commencé	 avec	 le	
Commandant	 Hugo	 Chavez	 et	 se	
poursuit	 aujourd´hui	 avec	 le	 président	
Nicolas	 Maduro,	 tenons	 à	 manifester	
notre	 préoccupation	 quant	 aux	
attaques	–	nationales	et	internationales	
–systématiques	 et	 incessantes	 à	
l´encontre	 du	 processus	 démocratique	
vénézuélien.	

Sur	 le	 plan	 national,	 les	 stratégies	 de	
déstabilisation	 ont	 pour	 objectif	 de	
«	faire	 crier	 l´économie	»	 du	 pays,	 afin	
de	 matérialiser	 l´objectif	 déclaré	 de	
renverser	 le	 président	 Nicolas	
MADURO.	Ces	actions	ne	sont	pas	sans	
nous	 rappeler	 l´odieuse	 expérience	

mêmes	 maux	 tout	 au	 long	 du	
gouvernement	de	Salvador	Allende.		

Sur	le	plan	international,	l´acharnement	
du	 gouvernement	 étatsunien	 envers	 le	
peuple	 vénézuélien	 a	 atteint	 des	
niveaux	 alarmants,	 comme	 en	
témoigne	 la	 reconduction	 du	 décret	
gouvernemental	 qui	 affirme	 que	 le	
Venezuela	 constitue	 «	une	 menace	
inhabituelle	 et	 extraordinaire	 pour	 la	
sécurité	nationale	des	États-Unis	».	Ces	
agressions	démontrent	l´ingérence	tout	
comme	 la	volonté	hégémonique	visant	
à	 récupérer	 cet	 espace	 qui	 a	 toujours	
été	 considéré	 comme	 leur	 «	arrière-
cour	».	 L´impérialisme	 et	 ses	 alliés	 ne	
renonceront	 pas	 à	 soumettre	 les	 pays	
dont	les	peuples	ont	choisi	de	mener	au	
pouvoir	 des	 gouvernements	 indépen-
dants,	souverains	et	progressistes.		

Aujourd´hui	 plus	 que	 jamais,	 ces	
menaces	imminentes	qui	planent	sur	le	
Venezuela,	 comme	 sur	 d´autres	
gouvernements	 progressistes	 de	 la	
région,	nous	obligent	à	manifester	notre	
internationalisme	 et	 notre	 solidarité	
envers	 les	 processus	 démocratiques	
latino-américains	 d´insertion	 et	 de	
justice	sociale.	

A	l´heure	où	le	néolibéralisme	européen	
attaque	 violemment	 les	 conquêtes	
sociales,	 le	 Venezuela	 ne	 renonce	 en	
aucun	cas	à	son	engagement	en	faveur	
de	son	peuple.		Bien	que	faisant	face	à	
de	 complexes	 problèmes	 d´ordre	
économique,	 il	 continue	 à	 lutter	
irrémédiablement	 pour	 la	 construction	
d´une	 Société	 plus	 juste,	 mais	 plus	
important	 encore,	 plus	 humaine.

	

¡Hasta	la	Victoria	Siempre…	Venceremos!	

	



	
	

	
	

S.	Exc.	Monsieur	Héctor	Michel	MUJICA	RICARDO,	ambassadeur	du	Venezuela		à	Paris,	et	S.	Exc.	Monsieur	Luis	Alberto	CRESPO,	
ambassadeur	du	Venezuela	à	l’UNESCO	

	
Remerciements	de	l’Ambassadeur	de	la	République	bolivarienne	du	Venezuela	

	 	
	



	SALUT	DU	PRCF	AU	7e	CONGRES	DU	PARTI	COMMUNISTE	DE	CUBA	
	

		
A	l’occasion	de	cet	évènement	politique	majeur,	qui	s’est	tenu	du	16	au	19	avril	2016,	la	Commission	internationale	du	PRCF	a	adressé	
au	PC	Cubain	le	Message	suivant:	
	
		
POLE	de	RENAISSANCE	COMMUNISTE	en	FRANCE	(PRCF)	–	Paris,	le	16	avril	2016	

		
Chers	camarades	du	Parti	Communiste	de	Cuba,	

Par	l’entremise	et	aux	bons	soins	de	M.	l’Ambassadeur	de	la	République	de	Cuba	à	Paris,	le	Pôle	de	Renaissance	Communiste	en	
France	(PRCF)	vous	adresse	son	chaleureux	et	combatif	soutien	politique,	avec	une	pensée	toute	particulière	pour	les	camarades	
Fidel	et	Raul	Castro,	à	l’occasion	de	l’évènement	très	important	que	constitue	votre	7ème	Congrès	pour	les	vrais	communistes,	
démocrates,	patriotes	et	internationalistes	du	monde	entier.	

Que	vive	Cuba	socialiste	et	que	les	processus	révolutionnaires	d’Amérique	latine	et	de	l’Aire	caribéenne	triomphent	de	la	contre-
offensive	impérialiste	et	réactionnaire!	

Léon	Landini,	président	du	PRCF,	Georges	Gastaud,	secrétaire	national,	Antoine	Manessis,	secrétaire	de	la	
Commission		internationale.	

	
Par	ailleurs,	voici	en	français,	l’importante	déclaration	empreinte	de	dignité	du	Département	cubain	des	relations	extérieures	à	propos	
de	la	prochaine	ouverture	du	VIIe	congrès	du	P.C.	de	Cuba.	
		
	
MESSAGE	DU	DÉPARTEMENT	DES	RELATIONS	EXTERIEURES	DE	LA	RÉPUBLIQUE	DE	CUBA	À	L’OCCASION	DU	VIIe	

CONGRÈS	DU	PARTI	COMMUNISTE	DE	CUBA		(Traduction	PRCF)	
	
Du	16	au	19	avril,	le	Parti	communiste	de	
Cuba	 tiendra	 son	 7ème	 Congrès	 dont	
l’objectif	 fondamental	 sera	 d’évaluer	
l’accomplissement	des	orientations	de	 la	
politique	économique	et	sociale	adoptée	
au	 6ème	 Congrès.	 Sera	 également	
discutée	 et	 décidée	 la	 stratégie	 de	
développement	du	pays	 jusqu’à	2030	et	
la	conception	du	modèle	économique	et	
social	cubain.	
Le	 congrès	 se	 tiendra	 dans	 un	 climat	
international	 marqué	 par	 la	 crise	
mondiale	 et	 l’aiguisement	 des	
contradictions	 géopolitiques	 globales.	
D’autant	 que	 dans	 le	 contexte	 latino-
américain	il	y	recrudescence	de	la	contre-
offensive	de	l’impérialisme	et	de	la	droite	
contre	 les	 processus	 révolutionnaires,	
démocratiques	 et	 émancipateurs	 du	
continent,	 ainsi	 que	 contre	 les	 efforts	
visant	à	intégrer	l’aire	latino-américaine.	
Placée	dans	un	tel	contexte,	la	Révolution	
cubaine	maintient	 son	 cours	 inaltérable.	
Depuis	 l’année	 2011,	 et	 avec	 l’appui	
majoritaire	du	peuple	cubain,	 se	déploie	
l’actualisation	 du	 modèle	 économique	
destiné	 à	 construire	 un	 socialisme	
prospère	et	durable.	
Dans	le	même	Temps,	depuis	décembre	
2014,	 il	 y	 a	 des	 avancées	 dans	 le	
processus	complexe	de	normalisation	des	
relations	avec	 les	États-Unis	d’Amérique.	
Un	processus	 qui	 aspire	 à	 instaurer	 une	
coexistence	 civilisée	 avec	 le	

gouvernement	 de	 ce	 pays	 en	 harmonie	
avec	 les	 efforts	 de	 Cuba	 et	 du	 reste	 de	
l’Amérique	 latino-caribéenne	 pour	 faire	
de	notre	région	une	zone	de	paix	comme	
l’a	 proclamé	 le	 second	 sommet	 de	 la	
CELAC	 qui	 s’est	 tenu	 à	 La	 Havane	 en	
janvier	2014.	
Le	 Parti	 communiste	 de	 Cuba	 est	
conscient	des	défis	 que	nous	 impose	 ce	
processus	de	normalisation.	Nous	savons	
que	 d’importants	 secteurs	 états-uniens	
maintiennent	l’objectif	d’éroder	les	bases	
de	 la	 Révolution	 et	 d’abattre	 notre	
système	politique	à	travers	de	l’approche	
et	 l’influence	 directe.	 Dans	 cette	
perspective,	 nous	 considérons	 que	 la	
visite	 du	 président	 Barack	 Obama	 à	 La	
Havane	a	confirmé	la	décision	de	rendre	
irréversible	cette	nouvelle	tactique	contre	
Cuba.	
La	 normalisation	 des	 relations	 avec	 les	
États-Unis	d’Amérique	ouvre	un	Nouveau	
chemin	 dans	 la	 bataille	 des	 idées	 que	
nous	 livrons	 entre	 la	 solidarité	 et	
l’individualisme,	 entre	 l’intégration	 et	 le	
mépris,	 entre	 le	 dessein	 de	 Monroe	 et	
l’esprit	de	Marti,	entre	l’exploitation	et	la	
justice	 sociale,	 entre,	 d’une	 part,	 la	
domination	néolibérale	et	d’autre	part,	la	
souveraineté	 et	 l’intégration	 latino-
américaine.	
Nous	 sommes	 arrivés	 jusqu’ici	 grâce	 à	
l’unité	et	à	la	Résistance	de	notre	peuple	
affrontant	 le	 pouvoir	 militaire,	

économique	et	culturel	de	l’impérialisme,	
uni	 à	 la	 sage	 direction	 politique	 des	
camarades	 Fidel	 et	 Raul	 Castro.	 Au	 fait	
que	s’affirme	notre	fidélité	aux	principes,	
la	cohérence	de	notre	politique	extérieure	
et	notre	solidarité	avec	les	causes	nobles	
du	monde	entier.	
Nous	devons	affirmer	que	 les	 triomphes	
du	peuple	cubain	ne	peuvent	se	séparer	
de	 l’extraordinaire	 Mouvement	 de	
solidarité	internationale	qui	durant	toutes	
ces	années	nous	a	accompagnés	dans	des	
combats	essentiels	comme	 la	campagne	
pour	 la	 liberté	 de	 nos	 Cinq	 Héros.	
Solidarité	 pour	 laquelle	 nous	 avons	 une	
reconnaissance	 éternelle	 et	 que	 nous	
jugeons	 vitale	 aujourd’hui	 plus	 que	
jamais.		
Le	 peuple	 cubain	 et	 son	 avant-garde	
organisée	maintiendront	la	lutte	contre	le	
blocus	 économique,	 commercial	 et	
financier	des	États-Unis	d’Amérique.	Nous	
ne	nous	arrêterons	pas	tant	que	ne	sera	
pas	 déployé	 notre	 drapeau	 dans	 le	
territoire	illégalement	occupé	par	la	Base	
navale	 états-unienne	 de	 la	 Baie	 de	
Guantanamo.	 Nous	 continuerons	 de	
dénoncer	 les	 plans	 d’ingérence	 et	 de	
financement	 des	 groupes	 contre-
révolutionnaires	à	 l’intérieur	de	Cuba	de	
même	 que	 les	 transmissions	
radiophoniques	 et	 télévisuelles	 illégales	
qui	 violent	 notre	 souveraineté	 et	 que	
subventionnent	 les	 fonds	 publics	 du	

	



gouvernement	états-unien.		
Comme	 l’a	 récemment	 exprimé	 le	
dirigeant	 historique	 de	 la	 Révolution	
cubaine,	 le	 Commandant	 en	 chef	 Fidel	
Castro,	 notre	 peuple	 noble	 et	 plein	

d’abnégation	ne	renoncera	pas	à	la	gloire,	
aux	 Droits	 ni	 à	 la	 richesse	 spirituelle	
obtenus	 avec	 le	 développement	 de	
l’éducation,	de	la	science	et	de	la	culture.	
Nous	 n’avons	 pas	 besoin	 –	 et	 nous	

n’aurons	pas	besoin	–	que	l’empire	nous	
fasse	quelque	 cadeau	que	 ce	 soit.	Nous	
maintiendrons	notre	engagement	pour	la	
paix	et	la	fraternité	et	nous	continuerons	
d’être	fidèles	à	notre	histoire.	
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Diriger	n'importe	quel	peuple	en	temps	de	
crise	 constitue	 un	 effort	 surhumain.	 Sans	
eux,	les	changements	seraient	impossibles.	
Etre	dans	une	réunion	comme	celle-là,	où	
sont	regroupés	plus	de	mille	représentants,	
choisis	 par	 le	 peuple	 révolutionnaire	 lui-
même	 qui	 leur	 délègue	 son	 autorité	
représente	 pour	 tous	 le	 plus	 grand	
honneur	qu'ils	aient	reçu	dans	la	vie.	A	cela	
s'ajoute	 le	 privilège	 d'être	 un	
révolutionnaire	ce	qui	est	le	fruit	de	notre	
propre	conscience.		

Pourquoi	 ai-je	 été	 socialiste	 ?	 Plus	
clairement,	 pourquoi	 suis-je	 devenu	
communiste	 ?	 Ce	 mot	 qui	 exprime	 le	
concept	 le	 plus	 déformé	 et	 calomnié	 de	
l'histoire	 par	 ceux	 qui	 ont	 eu	 le	 privilège	
d'exploiter	 les	 pauvres,	 dépouillés	 depuis	
qu'ils	 ont	 été	 privés	 de	 tous	 les	 biens	
matériels	que	procurent	le	travail,	le	talent	
et	 l'énergie	 humaine.	 Depuis	 quand	
l'homme	 vit-il	 dans	 ce	 dilemme	 tout	 au	
long	du	temps	sans	limite	?	Je	sais	que	vous	
n'avez	pas	besoin	de	cette	explication	mais	
peut-être	certains	auditeurs	oui.		

Je	 parle	 simplement	 pour	 qu'on	
comprenne	mieux	 que	 je	 ne	 suis	 pas	 un	
ignorant,	ni	un	extrémiste	ni	aveugle	et	que	

je	n'ai	pas	acquis	mon	idéologie	pour	mon	
propre	compte	en	étudiant	l'économie.		

Je	n'ai	pas	eu	de	précepteur	quand	j'étais	
étudiant	en	droit	et	sciences	politiques,	en	
quoi	 réside	 un	 grand	 poids.	 J'avais	 alors	
environ	20	ans	et	j'étais	passionné	de	sport	
et	d'escalade.	Sans	précepteur	qui	m'aide	
dans	 l'étude	 du	 marxisme-léninisme,	 je	
n'étais	 rien	 d'autre	 qu'un	 théoricien	 et	
ensuite,	 j'avais	 une	 confiance	 totale	 en	
l'Union	 Soviétique.	 L'oeuvre	 de	 Lénine	
outragée	 après	 70	 ans	 de	 Révolution.	
Quelle	 leçon	d'histoire	!	On	peut	affirmer	
que	 70	 autres	 années	 ne	 devront	 pas	
s'écouler	 pour	 que	 survienne	 un	 autre	
événement	 comme	 la	 Révolution	 Russe,	
pour	que	l'humanité	ait	un	autre	exemple	
d'une	 Révolution	 sociale	 grandiose	 qui	
représente	 un	 énorme	 pas	 dans	 la	 lutte	
contre	 le	 néocolonialisme	 et	 son	
inséparable	compagnon,	l'impérialisme.		
Peut-être,	cependant,	le	plus	grand	danger	
qui	plane	sur	 la	terre	découle	du	pouvoir	
destructif	 de	 l'armement	 moderne	 qui	
pourrait	 saper	 la	 paix	 de	 la	 planète	 et	
rendre	 impossible	 la	 vie	 humaine	 sur	 la	
surface	de	la	terre.		
L'espèce	disparaîtrait	 comme	ont	 disparu	

les	 dinosaures,	 peut-être	 y	 aurait-il	 un	
temps	 pour	 de	 nouvelles	 formes	 de	 vie	
intelligente	ou	peut-être	la	chaleur	du	soleil	
augmentera	jusqu'à	faire	fondre	toutes	les	
planètes	 du	 système	 solaire	 et	 leurs	
satellites	 comme	 le	 reconnaissent	 de	
nombreux	scientifiques.	Si	 les	 théories	de	
plusieurs	 d'entre	 eux	 sont	 vraies,	 que	
même	nous,	les	ignorants,	n'ignorons	pas,	
l'homme	pratique	doit	 apprendre	plus	et	
s'adapter	à	la	réalité.	Si	l'espèce	survit	plus	
longtemps,	les	futures	générations	sauront	
beaucoup	plus	de	 choses	que	nous	mais	
auparavant,	elles	devront	résoudre	un	gros	
problème.	Comment	alimenter	les	milliers	
de	 millions	 d'êtres	 humains	 dont	 les	
réalités	 affronteraient	 irrésistiblement	 les	
limites	de	 l'eau	potable	et	des	ressources	
naturelles	dont	ils	ont	besoin	?		

Certains	 ou	 peut-être	 beaucoup	 d'entre	
vous	se	demandent	où	est	la	politique	dans	
ce	discours.	Croyez	bien	que	j'ai	de	la	peine	
à	 le	dire	mais	 la	politique	est	 là,	dans	ces	
paroles	 modestes.	 Beaucoup	 d'êtres	
humains	puissent-ils	être	 inquiets	à	cause	
de	ces	réalités	et	que	nous	ne	continuions	
pas	 comme	 au	 temps	 d'Adam	 et	 Eve	 à	
manger	 des	 pommes	 défendues.	 Qui	 va	



alimenter	 les	 peuples	 assoiffés	 d'Afrique	
sans	technologies	à	leur	portée	ni	pluies	ni	
barrages	ni	 plus	de	 réservoirs	 souterrains	
que	 ceux	 couverts	 par	 les	 sables	 ?	 Nous	
verrons	que	les	gouvernements	disent	que	
presque	tous,	ils	ont	signé	les	engagements	
climatiques.		

Il	faut	marteler	constamment	ces	sujets	et	
je	ne	veux	pas	m'étendre	dessus	plus	que	
nécessaire.		

Bientôt,	j'aurai	90	ans,	jamais	je	n'aurais	eu	
cette	idée	et	jamais	ça	n'a	été	le	fruit	d'un	
effort,	ce	fut	un	caprice	du	hasard.	Bientôt,	
je	serai	comme	tous	les	autres.	Notre	tour	

à	 tous	 viendra	 mais	 les	 idées	 des	
communistes	 cubains	 resteront	 comme	
preuve	que	sur	cette	planète,	si	on	travaille	
avec	 ferveur	et	dignité,	on	peut	produire	
les	 biens	 matériels	 et	 culturels	 dont	 les	
êtres	humains	ont	besoin	et	nous	devons	
lutter	sans	trêve	pour	y	arriver.	A	nos	frères	
d'Amérique	 Latine	 et	 du	 monde,	 nous	
devons	dire	que	le	peuple	cubain	vaincra.		

Peut-être	 ce	 sera	 une	 des	 dernières	 fois	
que	je	parle	dans	cette	salle.	J'ai	voté	pour	
tous	 les	 candidats	 proposés	 pour	 le	
Congrès	 et	 je	 vous	 remercie	 pour	 votre	
invitation	et	l'honneur	que	vous	me	faites	

en	m'écoutant.	Je	vous	félicite	tous	et	en	
premier	lieu,	le	camarade	Raùl	Castro	pour	
son	magnifique	effort.		

Nous	 entreprendrons	 la	 marche	 et	 nous	
perfectionnerons	 ce	 que	 nous	 devons	
perfectionner	 avec	 une	 loyauté	 éclatante	
et	 la	 force	unie,	comme	Marti,	Maceo	et	
Gomez,	dans	une	marche	sans	fin.		

	

Fidel	Castro	Ruz		

19	avril	2016	
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